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Les aventures de la 
famille Dakôté

Chaque mois, le comité Rayonnement de la Corporation de 
développement communautaire Haut-Richelieu-Rouville 
fait découvrir à la population la richesse de l’offre de servi-
ces des organismes communautaires à travers les péripéties 
d’une famille fictive. 

Jeunes en action 

En 2026, autour du brunch du dimanche, Micheline et 
Michel savourent un café avec leur fille, leur gendre et 
leurs petits-enfants. La conversation ramène sur la table 
la période de la pandémie lorsque les élèves avaient fait 
l’école à la maison durant des mois. La santé mentale des 
jeunes avait beaucoup inquiété, car toutes les activités 
étaient arrêtées. 

Une chance que leurs petits-enfants, Ariane et Samuel, 
devenus adolescents, ont maintenant la chance d’avoir à 
leur portée une foule d’activités. Ariane a rejoint l’équipe 
de basketball et s’implique à la maison des jeunes. Elle 
rigole beaucoup avec son ami Pedro, que tout le monde 
surnomme le roi du ping-pong! Samuel, de son côté, a 
participé à la création d’une vidéo contre l’intimidation. Il 
a aussi découvert le club de jeux de rôle et de jeux de 
société et il ne manque jamais ces rendez-vous. Ces ado-
lescent(e)s ont trouvé un milieu de vie à leur image qui 
leur a permis de s’épanouir, tout en pouvant compter sur 
le soutien d’intervenant(e)s afin de les aider à traverser 
cette période intense. 

Que pouvez-vous suggérer à votre ado  
pour qu’il s’implique dans son milieu? 

A- Aller faire un tour à la maison des jeunes du coin. 

B- Jouer en ligne avec des gens de partout. 

C – S’inscrire à une activité pour casser la glace et ren-
contrer de nouvelles personnes. 

Vous vous doutez bien que la bonne réponse n’est 
pas B, mais plutôt A et C.  

Plus les jeunes découvrent les maisons de jeunes tôt (et 
autres organismes communautaires), plus ils peuvent 
contribuer à développer des activités qui leur ressem-
blent. Par le fait même, ils apprennent la participation 
citoyenne. Il n’est jamais trop tôt pour commencer.  

Connaissez-vous les organismes communautaires qui 
travaillent avec les jeunes? 

Maison des Jeunes des Quatre Lieux 

Facebook : MDJ4LIEUX 

POSA/Source des Monts  

Facebook : POSA.Sourcedesmonts 

Pour en savoir plus, consultez assisto.ca et suivez la 
famille Dakôté au www.facebook.com/cdchrr. Pour com-
menter, écrivez à agent.dev@cdchrr.com 
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La pêche sportive est en danger 
alors que et le gouvernement 
navigue en eaux troubles. 

En ce début de saison de la 
pêche, juxtaposée à la période 
préélectorale, la Coalition pour 
le maintien de la pisciculture 
Lac-des-Écorces interpelle une 
fois de plus le ministère des 
Forêts, de la Faune et des Parcs 
(MFFP) avec le même constat 
des plus troublants : le sous-
financement des installations de 
la station piscicole menace la 
pêche sportive au Québec. Alors 
que l’on pourrait penser que la 
pêche est une activité des plus 
naturelles et conforme au cours 
habituel des choses, elle est en 
réalité rendue possible par le 
résultat de plusieurs actions 
coordonnées et délibérées de 
plusieurs instances, dont l’ali-
mentation des plans d’eau par 
les piscicultures. Or, cet état de 
fait semble complètement négli-
gé par le Ministère, qui refuse 
jusqu’à présent de s’asseoir avec 
les principaux sonneurs 
d’alarme pour discuter d’un 
financement adéquat qui ne 
découle que de la simple raison.  

En exploitation depuis 1972, la 
station piscicole gouvernemen-
tale de Lac-des-Écorces est 
située à environ 10 kilomètres 
au sud de Mont-Laurier, à la 
décharge du lac des Écorces. 
Véritable joyau de la 
Municipalité de Lac-des-
Écorces, la station piscicole 
gouvernementale est également 
un vecteur non négligeable de 
développement économique et 
régional. Sa fonction principale 
est de produire des salmonidés 
indigènes pour l’ensemence-
ment des lacs publics partout au 
Québec, que ce soit en Abitibi, 
en Gaspésie, en Outaouais, ou 

encore dans les Laurentides, 
répondant ainsi à certains 
besoins de conservation ou de 
soutien à la pêche identifiés par 
le MFFP – celui-là même qui 
refuse d’aborder le problème 
avec les acteurs du milieu ras-
semblés au sein de notre coali-
tion.  

En raison de sa grande produc-
tion annuelle – d’environ 40 ton-
nes métriques de poissons (40 
000 kg) – le risque imminent de 
fermeture de la pisciculture Lac-
des-Écorces, par un déficit de 
financement public, viendrait 
menacer l’ensemencement dans 
les plans d’eau publics au 
Québec et, ultimement, la prati-
que de la pêche sportive. Il va 
sans dire que cela engendrerait 
des conséquences économiques 
et touristiques directes pour plu-
sieurs villes et villages québé-
cois. Les retombées 
économiques de la pêche au 
Québec se chiffreraient dans les 
centaines de millions de dollars 
annuellement, selon une étude 
commandée par le MFFP pas 
plus tard qu’en 2020. 

Le ministre des Forêts, de la 
Faune et des Parcs, M. Pierre 
Dufour, a pourtant affirmé 
solennellement lors d’une visite 
à la pisciculture que le Québec 
avait besoin de ses trois stations 
piscicoles publiques. Dans le 
même ordre d’idées, Mme 
Chantale Jeannotte, députée de 
Labelle, s’était engagée publi-
quement à soutenir le maintien 
des opérations de la station pis-
cicole publique de Lac-des-
Écorces. Or, force est 
d’admettre que dans ces deux 
cas, les actions n’ont pas suivi 
les paroles, et quatre ans de lais-
ser-aller se sont écoulés depuis. 

Une chose est claire : le MFFP 
doit intervenir. Son refus inex-
plicable d’investir dans ses pro-
pres richesses naturelles – le 
Québec étant paysagé d’une 
quantité presque inégalée dans 
le monde de rivières et de lacs – 
nous fait craindre le pire, 
d’autant plus que son mandat 
stipule explicitement qu’il a « 
l’obligation de les rendre (les 
territoires du Québec) accessi-
bles au public à des fins d’édu-
cation et pour la pratique 
d’activités de découverte et de 
plein air compatibles avec leur 
mission de protection ». La 
Fête de la pêche pour la relève 
en est un bel exemple.  

 

La Coalition demande de sur-
croît aux cinq grands partis can-
didats aux prochaines élections 
de s’engager à tout mettre en 
œuvre pour que le prochain 
gouvernement réalise des 
actions concrètes et significati-
ves en matière de développe-
ment régional, de relève de la 
pêche sportive et de maintien de 
la qualité de la pêche sur le ter-
ritoire du Québec, notamment 
par l’attribution de fonds adé-
quats à la pisciculture Lac-des-
Écorces. 

Au Québec, une des composan-
tes du nationalisme est le rap-
port des Québécois avec leur 
territoire. Notre demande de 
préservation et de soutien aux 
stations piscicoles est exacte-
ment cohérente avec cette réali-
té. 

Pierre Flamand, porte-parole 
de la Coalition pour le main-
tien de la pisciculture 

La pêche sportive en danger


